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SIEGE SOCIAL A MONTREAL 

CRÉDIT FONCIER FRANCO-CANA 
(FONDE EN 1881) 

PRÊTS HYPOTHECAIRES 

Bureaux à : 

MONTRÉAL 

QUÉBEC 

TORONTO 

WINNIPEG 

REG IN A 

EDMONTON 

VANCOUVER SUCCURSALE de 



PROGRAMME DE CONCERTS A QUEBEC 

— delà — 

(Septembre ' Octobre 1931) 

Scouts de France: Troupes XX et XXI 
Paris 

LIVRET-SOUVENIR 
Contenant le texte de tous les morceaux qui figureront 
aux programmes des différents concerts axec les 
-:- -:- notices historiques et musicales. -:- -:-

M M . les abbés F. MAILLET et P. GREMET, directeurs 

RENÉ LOUIS, Administrateur 



Le seul magasin du genre à Québec 

AU PETIT VERSAILLES 
19, RUE S T - J E A N QUEBEC 

Choix exclusif pour cadeaux de mariage fêtes, anniversaires 

Spécialité de lampes françaises 
Direction: ). de H E R R I P O N . 

Institut J . THOMAS Institute 
E N S E I G N E M E N T G E N E R A L 

— G E N E R A L T E A C H I N G — 

25, S T - S T A N I S L A S - - - QUEBEC 

Téléphone: 2 -7490 

LA CCLCNI/ATICN 
UNE GRANDE OEUVRE NATIONALE 
UN APPEL A TOUS LES HOMMES DE BONNE V O L O N T E 

De tous les problèmes, qui, dans notre province, s'imposent actuellement à l'atten­
tion publique, il en est au moins deux auxquels il importe de trouver une solution 
immédiate. 

Il y a d'abord le problème de la désertion des campagnes, dont personne ne 
contestera l'importance. 

Il y a aussi le problème de l'immigration. Chaque année, des milliers et des 
milliers d'immigrants viennent peupler les prairies de l'Ouest et augmenter dans le 
pays l'influence numérique de ces provinces aux dépens de la nôtre. 

Jusqu'à ce que l'on nous ait indiqué une meilleure solution, nous sommes d'avis 
que notre province trouvera dans la colonisation une solution à ces problèmes. 

Le Gouvernement dépense des sommes d'argent considérables pour encourager 
cette oeuvre essentielle. C'est ainsi qu'il construit tous les chemins, les routes et 
les ponts dont les colons ont besoin. C'est ainsi qu'il paie les frais de la construction 
des écoles et des écoles-chapelles. C'est ainsi encore que, sous forme de primes de 
défrichement, de labour et de résidence, il verse annuellement des sommes considé­
rables aux colons. Malgré sa puissance, l'argent n'a pas un pouvoir illimité, et pour 
que ses efforts soient féconds, le Ministère a besoin du concours de tous, et il fait 
appel à toutes les bonnes volontés. 

Tout le monde ne peut être colon, mais tout le monde peut contribuer au succès 
de la colonisation, soit en prêchant le retour à la terre, soit en faisant une incessante 
propagande en faveur de nos terres neuves, soit en encourageant les jeunes gens à 
devenir colons, en les dirigeant et en les aidant. 

Pour tous les renseignements dont on peut avoir besoin, on est prié de s'adresser 
au Département de la Colonisation, à Québec. 



Un groupe de "Petits Chanteurs" autour de Son Eminence le cardinal Verdier et de Son Excellence Mgr Cerlier, 

évêque de Lourdes 



GRAND R E S T A U R A N T FRANÇAIS 

Ker nulu 
L T É E 

22, R U E D E L A F A B R I Q U E 1394, R U E N O T R E - D A M E 
Q U E B E C T R O I S - R I V I È R E S 

T E L . 2-6400 T E L . 2073 

L'APPAREIL "IRON FIREMAN" 

Economise 39.44 P .C. de combustible aux 

consommateurs de charbon 

CHAUFFAGE & VENTILATION Cie, Ltée 

Édifice "FINANCIAL" 

105, Côte de la Montagne QUEBEC 

En commandant votre 

CHARBON 
exigez du vér i tab le Librairie Garneau 

Anthracite Gallois L i m i t é e 

L e c o m b u s t i b l e pa r excellence 

P l u s de chaleur , moins de t rava i l Littérature religieuse et profane 

Ornements d'église 

Donnez votre commande à 

The Canadian Import Co. 
L i m i t e d 

83, D A L H O U S I E T é l . 2-7600 47 , rue Buade Québec 
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Comité d'organisation de Québec 
P R É S I D E N T : 

le Colonel G . -E . M A R Q U I S , directeur du Bureau des Statistiques 

V I C E - P R É S I D E N T : 

M . le Major Ernest L E G A R É 

S E C R E T A I R E : 

M . J . - H P H I L I P P O N , avocat 

M E M B R E S : 

M . Benoît, R.-A. Greffier du Conseil Législatif 

Bernier, Arthur, Organiste à St-J ean-Baptiste 

Boutin, l'abbé Joseph, Vicaire à Notre-Dame de Québec 

Denaney, Mme H. 

Denis, Albert-D., Gérant du Théâtre Capitol 

Desrochers, l'abbé C , Directeur de l'École de Musique 

Dobbell, Mme W. M . 

Drolet, Mme Fafard, Directrice du Conservatoire de Québec 

Duquet, Mme Arthur, Directrice du Conservatoire Mignon 

Dussault, Dr J . -O. , Directeur du Conservatoire N. de Musique 

Gagnon, Lt-Col. Henri, Gérant du Soleil 

Gagnon, Henri, Organiste à la Basilique 

Germain, l'abbé V., Inspecteur Ecclésiastique des Écoles de Québec 

Gingras, Rolland-G , Professeur et Organiste à St-François d'Assise 

Gravel, Louis, Professeur et Maître de chapelle à Jacques-Cartier 

Huestis, Mme H. E . 

Kernan, Mme R. P . 

Laberge, Mgr J . - E . , Curé de St-J ean-Baptiste 

Lafleur, Mlle Stella, Directrice des Chanteuses du Rosaire 

Larochelle, Emile, Professeur de chant 

Lefebvre, L . - C . - J . , Directeur de la Fanfare de Limoilou 

Légaré, Mlle May, Professeur de musique 



M.Lemieux, J o s - E . , Directeur des Chanteurs de St-Dominique 

Levesque, l'abbé, Vicaire à Notre-Dame-du-Chemin 

L'Heureux, Eug. , Rédacteur à V"Action Catholique" 

Marois, Mlle Joséphine 

Martin, Sydney, Directeur de la chorale à la Cathédrale anglaise 

Mercier, F . - X . , Professeur de chant et directeur de l'Art Vocal 

O'Neil, Capt. Chas., Directeur de la Fanfare du 22e 

Paradis, Mlle Marcelle 

Picard, Joseph, Président de la Commission Scolaire 

Robitaille, Mme P., Présidente du Club Musical 

Savard, J . - A . , Directeur de la Chorale de St-François d'Assise 

Scott, Rév. F . -G. , Eglise St-Matihieu 

Sharpies, Mme H. H. 

de Smet, l'abbé ] . , Directeur de la Maîtrise Notre-Dame 

Talbot, Robert, Professeur et Maître de chapelle à St-Dominique 

Thomas, Jean, Président de la Société française de Bienfaisance 

Wood, Col. William, Attaché au Bureau des Archives. 

"L'ACTION CATHOLIQUE 
ABONNEZ-VOUS A: 

" L ' A C T I O N CATHOLIQUE", le journal qu'il faut lire. 

IMPRESSIONS E T RELIURE: 

Amis et lecteurs de L'Action Catholique, 
rappelez-vous que votre journal a un atelier 
d'impression, de reliure et de photogravure, 
capable d'exécuter les travaux les plus variés 
à votre entière satisfaction. 

S E R V I C E DE LIBRAIRIE: 

L'Action Catholique a un service de librairie 
qui contient un choix tout particulier de 
livres pour les familles. Un exemplaire du 
catalogue est adressé gratuitement sur 
demande. 

TESSIER, FAGES & CIE 
ASSURANCES 

7 1 , rue St-Pierre QUEBEC Tél. 2-1662 
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Au Capitcl 
Matinée tous les SAMEDI SOIR A 11 HRS, DIMANCHE, 
Jours à 1 h. 30, 

LUNDI ET MARDI exceptés les 

mercredi et 

jeudi 

alors que la 

représentation 

commence à 

2 heures. 

Mat. semaine: 

25c-30c. 

Mat. Dimanche: 

30c-40c. 

Soirs: 35c-50c. 

BAD GIRL 
•— avec — 

JAMES DUNN, SALLY EILERS 

C A $ 4 V 4 N T f C E C E l L T C E 
(Etablie en 1879) ST-HYACINTHE, QUE. 

Les Orgues Casavant sont aujourd'hui connues dans le monde entier. 
En effet au delà de 1500 instruments ont été construits par la Maison Casavant Frères, 
Limitée, et installés au Canada et aux Etats-Unis. Quelques-uns ont aussi été exportés en 
Amérique du Sud, en Europe, en Asie et en Afrique. 
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MAISON ST-JOSEPH Le plus grand choix dans tous les genres de 

FONDEE EN 1900 

— par — 

l'abbé B.-S. DUBEAU, qui en est 
le directeur. 

Foyer pour hommes et jeunes gens. 

Bonne pension et confort à prix 

modérés. 

Prix spéciaux aux personnes de la 

campagne de passage à Montréal. 

Près du centre des affaires. 

Les prêtres y reçoivent bon accueil. 

449, rue Notre-Dame est, Montréal 

(près de la gare Viger) 

MUSIQUE 
Spécialité de MUSIQUE RELIGIEUSE 

f 

RAOUL VENNAT 
3770-3772 rue St-Denis, Montréal 

Tél . HA. 6515 

Demandez nos catalogues; nous vous les 

enverrons avec plaisir. 

COMMENT NOUS VOUS SOMMES UTILES 

Nous administrons des comptes courants et des comptes <̂ > 

d'épargne. Nous faisons de l'escompte, des prêts à court 

terme et des avances sur titres. Nous effectuons au meilleur 

compte des encaissements et des remises au Canada et à 

l'étranger. Nous émettons des lettres de crédit circulaires 

ou commerciales payables dans toutes les parties du monde. 

Nous finançons les importations et les exportations. 

Nous achetons et vendons des valeurs de placement de 

toute catégorie. Nous louons des coffrets de sûreté. 

Nos ressources et notre expérience sont à votre dispo­

si t ion. Notre personnel est à vos ordres dans nos 592 

succursales et agences. <%• 

BANQUE CANADIENNE NATIONALE 



Concert de musique religieuse à la 
Cathédrale de Québec 

Le mercredi, 30 septembre 1931 

P R E M I È R E P A R T I E 

P R É L U D E D ' O R G U E SUR L E C H O R A L : 

" E n T o i S e i g n e u r e s t t o u t e m a j o i e " [.-S. Bach (1683-1750) 

M . H e n r i G A G N O N , organiste de la Basilique 

Q U A T R E N O E L S A N C I E N S POUR COMMENCER: 

L e Be l A n g e d u Cie l ( 4 6 ) N o ë l b e l g e {1593) 

M u s e t t e ( 4 7 ) N o ë l f r a n ç a i s d u x v m e s ièc le 

A h ! q u a n d r e v i e n d r a - t - i l le t e m p s , 

b e r g è r e ? ( 4 4 ) N o ë l p r o v e n ç a l d u x v i e s ièc le 

C h a n s o n j o y e u s e d e N o ë l ( 5 0 ) N o ë l p i c a r d 

1 N o s q u i s u m u s ( 8 ) Roland de Lassus 

2 J e r u s a l e m s u r g e ( 1 6 ) Marco Antonio Ingegneri 

3 D e s c e n d e in h o r t u m m e u m ( 5 ) Antoine de Féuin 

I N T E R M È D E D ' O R G U E — 

a) " R i c e r c a r e " ( 1 5 2 6 - 1 5 9 4 ) Palestrina 

b) C h o r a l ( 1 6 3 7 - 1 7 0 7 ) Dietrich Buxtehude 

c) C a n z o n a ( 1 5 1 0 - 1 5 8 6 ) Andrea Gabrieli 

M . H . G A G N O N 

D E U X P I È C E S G R É G O R I E N N E S : 

C h r i s t u s f a c t u s es t G a r d u e l d u J e u d i s a i n t 

A l l e l u i a : P a s c h a n o s t r u m A l l e l u i a d e P â q u e s 

4 O V o s O m n e s ( 1 9 ) T. L. da Vittoria 

5 E n s o n T e m p l e S a c r é ( 6 ) Jacques Mauduit 

D E U X I È M E P A R T I E 

( S A L U T DU S A I N T - S A C R E M E N T ) 

6 E g o S u m P a n i s ( 1 1 ) ". Palestrina 

7 A v e M a r i a ( 1 ) Josquin des Prés 

8 T a n t u m e r g o ( 4 vo ix ) . .T. L. da Vittoria 

s u r le t h è m e d u m o z a r a b e ( 2 3 ) 

A l l e l u i a : C h œ u r d e J u d a s M a c c h a b é e ( 3 3 ) G. F. Haendel 

(1 $8'5-1759) 
A LA S O R T I E — F i n a l d e la T r o i s i è m e S y m p h o n i e Louis Vierne 



Gala de la chanson Française 

Au théâtre Capitol 

Le samedi 3 octobre, 8 h. 30 p.m. 

P R E M I E R E PARTIE 

Quatre Noëls Anciens: 

Le Sommeil de l'Enfant-Jésus(48) Noël du XVIIIe siècle 
harmonisé par Gevaert 

Les Voisins (51) Vieux Noël Berrichon 
Les Bergerettes (49) Noël languedocien 
L'Echo (43) Noël provençal de Saboly (1615-1675) 

Chansons des XVe et XVIe siècles: 

L'amour de moy (35) 
Il est bel et bon, mon mary (42).. . . 
Mignonne, allons voir si la rose (39) 
La belle aronde (37) 
Le chant des oiseaux (41) 

XVe siècle 
Passereau 

Guillaume Costeley 
. . . Claude Le Jeune 
. Clément Janequin 

D E U X I E M E PARTIE 

Chansons Populaires 

La Conversion de Marie-Madeleine (63) Chanson nivernaise 
harmonisée par Achille Philip 

Les Vieux Normands Harmonisation de Lanquetuit 
Voici la Saint-Jean (52) Adaptation de Paul Berthier 
L'histoire du jeune soldat (60) Adaptation de Vincent d'Indy 
Non, je ne veux t'épouser (57) Harmonisation de Carraz 
Les Danseurs noyés (65) Harmonisation d'Achille Philip 
L'Enfant dormira bientôt (54) Berceuse de Renard 
La chanson des loups (64) Harmonisation de Paul Berthier 
Ne pleure pas Jeannette (58) Harmonisation de Marc de Ranse 

O CANADA. . Harmonisation de Frédéric Pelletier 

LA MARSEILLAISE — GOOD SAVE THE KING 

Les numéros entre parenthèses renvoyent au répertoire suivant. 
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(Demandez notre livret gratuit de recettes) 

L'agence de Publicité Desautels 

Enrg. 

Tél. 8 2 3 9 

169, Avenue Cartier Québec 

SATISFACTION ET SUCCÈS ASSURES 

Parce qu'il est 100 p.c. pur 
le sirop d'érable "Citadelle" 
se recommande auprès des 
consommateurs... 

Fabriqué, classifié et emballé sous la surveillance du gouverne­
ment provincial de Québec, il est mis sur le marché dans une 
belle bouteille de fantaisie qui est un ornement pour la table, 
et dont le contenu est un mets des plus succulents. 

Soyons les premiers à bénéficier de ce produit délectable de nos 
belles érablières, et dans le choix d'un dessert donnons la préfé­
rence au sirop d'érable de marque "Citadelle". 

Si votre marchand ne vend pas cette marque, 
demandez-la directement à 

La Société des Producteurs de Sucre d'Erable 
de la Province de Québec 

P L E S S I S V I L L E , comté de Mégantic 



A u x Pères et Mères de Famille 
de la Province 

Parents canadiens, vous ne pouvez donner une meilleure preuve d'amour 
pour vos enfants qu'en leur donnant l'instruction 

Il y a maintenant dans la Province des écoles bien organisées, faciles d'accès et 
disséminées sur tout son territoire. 

Parents, qui, à cause de c irconstances incontrôlables, n'avez pu, au 
temps de votre jeunesse, vous instruire, avez souvent regretté ce man­
tille d'instruction qui vous a empêchés de donner la pleine mesure de 
votre intell igence et a limité votre initiative même dans le domaine 
strictement matériel, vous avez souffert de cette condition que nul n'a 
le droit de vous reprocher, vous avez été vict imes d'une époque où 
l ' instruction était de ce fait moins facile à acquérir . Aussi, constatant 
le changement qui s'est produit , les facilités scolaires qui sont offertes, 
vous avez à coeur d'en faire profiter vos enfants. 
Parents qui êtes instruits et qui appréciez les avantages de l ' instruction, 
donnez à vos enfants plus que vous avez reçu vous-mêmes. Vous êtes 
heureux, lorsque viennent les longues soirées d'automne et d'hiver, de 
pouvoir en occuper les heures par des lectures qui vous instruisent et 
vous intéressent; songez que votre bonheur d'être instruits, vous le de­
vez faire partager par ceux qui dépendent de vous. Vos enfants n'ou­
blieront jamais les sacrifices que vous aurez faits pour eux en leur don­
nant ce second baptême que doit recevoir tout enfant: l ' instruction. 
Tout un passé intellectuel français, tout un avenir intellectuel canadien 
que nous souhaitons nous font un devoir d'outiller la jeunesse de notre 
province pour qu'elle puisse jouer le rôle que nous attendons d'elle. 
Nos commissaires d'écoles, qui jouissent de la confiance de leurs con­
ci toyens , se rendent compte davantage, d'année en année, mais pas en­
core suffisamment, du rôle admirable de l 'institutrice dans nos campa­
gnes. Il n'en tient qu'à eux d'augmenter l 'efficacité éducatrice de nos 
écoles en payant à ces institutrices qui se dévouent au ministère éduca-
tionnel une rémunération qui les retienne dans l 'enseignement. Les pro­
grès accomplis ne peuvent être niés, mais ils ne sont pas suffisants. 
J 'hésiterais à mentionner ce fait, si, même dans les endroits les plus 
éloignés de nos campagnes, on ne reconnaissait pas la vérité de cette 
assertion. Que les parents envoient donc leurs enfants à l 'école! 
Qu'ils surveillent avec bienveil lance et bonté le travail de l'enfant à la 
maison, qu'i ls l 'encouragent, qu'ils lui fassent, au besoin, réciter la le­
çon du lendemain, qu'ils portent intérêt à ses études, qu'ils se rensei­
gnent auprès de l ' institutrice et accordent alors à leurs enfants la col­
laboration la plus utile. 

Que les commissaires d'écoles tâchent de donner à l 'institutrice une 
rémunération équitable et juste; qu'ils la traitent avec égards, bienveil­
lance, bonté; qu'ils lui manifestent leur respect et leur sympathie: en 
un mot, qu'elle soit considérée dans l 'arrondissement scolaire comme 
l 'aide et la collaboratr ice des parents! 
Parents de la province, n'oubliez pas le rôle que joue pour vous l'insti­
tutrice auprès des enfants que vous lui confiez, songez que c'est votre 
place qu'elle prend auprès des êtres qui vous sont chers : sachez donc 
lui manifester votre reconnaissance et votre admiration. 
Je souhaite que vous soyez heureux des études faites par vos enfants 
durant l 'année et que vous considériez leur succès à l 'école comme le 
plus grands plaisir qui puisse vous être fait. 

A T H A N A S E DAVID, 

Secrétaire de la Province. 



Répertoire de la tournée canadienne 

de la Manécanterie 

Première partie 

M U S I Q U E S A C R E E 

JOSQUIN D E S P R E S — ( 1 4 5 0 - 1 5 2 1 ) 
Ecole Franco-belge ou néerlandaise 

Josquin, né à Condé dans le Hainaut, vers 1450, fut enfant de chœur à la Maîtrise de 
Saint-Quentin, où il apprit la composition, puis élève d'Okeghcm. Véritable humaniste, il 
fut appelé à Florence par Laurent le Magnifique, puis à Ferrare par Hercule d 'Esté, enfin 
à Rome où il fut attaché pendant dix ans à la chapelle du pape Innocent VII I . Il ne 
quitta la ville éternelle que sur les instances du roi de France Louis X I I , auquel il s 'attacha 
pour le reste de sa vie. 

Ave Maria (Motet à 4 voix) 

Ave Maria, gratia plena: Salut, Marie, pleine de grâce, 

Dominus tecum, Virgo Serena! Le Seigneur est avec vous, Vierge sereine! 

Ave Cœlorum Domina, 
Maria, plena gratia, 
Cœlestia, terrestria, 
Mundum replens laetitia! 

Ave cujus nativitas 
Nostra fuit solemnitas, 
L't Lucifer lu* oriens, 
Vcrum solem praevcntcns. 

Salut, Reine des Cicux, 
Marie, pleine de grâce, 
Par qui les cieux, la terre 
Et le monde sont remplis d'allégresse! 

Salut, vous dont la naissance 
Fu t notre salut. 
Astre surgissant comme l'étoile du matin, 
Annonciatrice du vrai soleil! 

Ave, pia humilitas, 
Sine viro fecunditas 
Cujus annunciatio 
Nostra fuit salvatio. 

Salut, humble tendresse, 
Féconde sans connaître d homme, 
Vous dont l'Annonciation 
Fut le signal de notre Rédemption. 

Ave, vera virginitas. 
Immaculata castitas, 
Cujus Purificatio 
Nostra fuit purgatio. 

Ave praeclara omnibus 
Angelicis virtutibus 
Cujus fuit assumptio 
Nostra glorificatio, 

O Mater Dei, 
Memento mei ! 
Amen! 

Salut, vraie virginité, 
Chasteté sans ombres, 
Vous dont la Purification 
Fut notre absolution! 

Salut, vous qui brillez à tous les yeux 
Par vos angéliques vertus, 
Vous dont l'Assomption 
Fu t notre glorification. 

O Mère de Dieu, 
Souvenez-vous de moi ! 
Ainsi soit-il ! 

13 



Le motet Ave Maria joint la science technique à la candeur recueillie. Sur les strophes 
d u n trope qui commente librement les paroles de la salutation angélique, Josquin fait jouer 
tous les charmes de sa magie. 

La strophe Ave pia est un dialogue entre deux demi-chœurs: sopranialti d'une part, ténors-basses 
de 1 autre, et la finale salvatio annonce la délicieuse strophe suivante: Ave, vera virginitas, 
joyau de tout ce motet. Elle a la limpidité et la fraîcheur d'une source dans les champs; et 
pour tant elle est un exemple typique de l'artifice qui consistait à réduire à une demi-minime, 
c est-à-dire à une noire, l'espace qui séparait les entrées des différentes voix (fuga ad semi-
minimam). Tant il est vrai que chez ces Néerlandais les inspirations les plus heureuses du 
sentiment coïncident souvent avec les subtilités les plus recherchées de l 'art! 

Ave Christe immolate (Motet à 4 voix) 

Ave Christe immolate in crucis ara 
Rcdemptionis hostia, morte tua nos 
amara, fac redemptos luce clara te­
cum frui gloria. 

Ave Verbum incarnatum de Maria 
Virgine, Panis Vf vus angelorum, 
salus et spes infirmorum, medicina 
peccatorum. 

Salve corpus Jesu Christi, quod de 
cœlo descendisti et populum rede-
misti quod in cruce pependisti. 

Salut, Christ immolé sur l'autel de 
la croix, victime de notre rédemption, 
fais qu'ils soient glorifiés dans ta 
pure lumière ceux que tu rachetas 
par l 'amertume de ta mort! 
Salut, Verbe incarné de la Vierge 
Marie, Pain vivant des anges, salut 
et espoir des infirmes, remède des 
pécheurs. 

Salut, corps de Jésus-Christ, des­
cendu du ciel, suspendu à la croix 
pour le rachat du peuple! 

Jesu bone, fons pietatis, laus ange- Bon Jésus, source d'amour, toi que 
lorum, gloria sanctorum, spes pecca- louent les anges, gloire des saints, 
torum, miserere nobis. espoir des pécheurs, prends pitié 

de nous! 

Ave verum (Mh^»») 

Ave verum corpus Christi, 
Na tum ex Maria Virgine. 
Vere passum. immolatum 
In cruce pro homine. 

Salut, vrai corps du Christ, 
Né de la Vierge Marie, 
Toi qui souffris en vérité, 
Immolé sur la croix pour l'humanité. 

Et InCarnatUS eSt U voix) de la Messe PANCEUNCUA 

Et Incarnatus est de Spiritu Sancto.ex Et II a pris chair, par l'opération du Saint-Esprit, 
Maria Virgine. Et homo factus est. de la Vierge Marie. Et II s'est fait homme. 

De la Messe Pange Lingua, nous ne retiendrons ici que Y Et incarnatus est, deux lignes d'une 
écriture parallèle, sans canon, avec des accords très simples où domine la tierce. Ce sont 
des accents de gravité et de douceur qui se font adorateurs sur le mot sancto et infiniment 
respectueux et tendres sur ex Maria Virgine pour se confondre dans un cri d'admiration éperdue 
sur: et Homo /actus est. Placées au milieu d'un Credo grégorien, ces deux lignes ont coutume 
deproduire un effet intense d'émotion religieuse. 
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A N T O I N E D E F E V I N — (1473-1517) 
Ecole française. 

Un des contemporains de Josquin, le plus digne d'être cité à côté de lui, est Antoine de 
Févin, né à Orléans vers 1 4 7 3 et déjà enlevé par la mcrt en 1 5 1 7 , alors que sa jeunesse 
précoce annonçait déjà la pleine maturité de son génie. 

Descende in hortum (4 voix) 

Descende in hortum meum! Veni, Descendez dans mon jardin! Venez 
dilecta mea! Tota pulchra es, arnica ma bien-aimée! Vous êtes toute 
mea, et macula non est in te. Veni belle, mon amie, et il n 'y a point 
et coronaberis ! de tache en vous. Venez et vous 

serez couronnée! 

Le Descende in hortum est une oeuvre hors pair pour la puissance d'évocation. Dès le premier 
appel lancé par les soprani, nous sommes transportés sous le ciel d'Orient, dans l'un de 
ces jardins suspendus où l'ombre se marie à la lumière et le parfum des fleurs à l'âpre senteur 
des eaux. Douceur irrésistible de la voix qui parle dans le secret: Descende in hortum meum'. 
Comment résister à de tels accents? Mais les exigences divines se font plus pressantes: 
Veni, dilecta mea, avec le développement éblouissant des soprani sur ce mot de dilecta dont 
ils semblent vouloir extérioriser toute l'ivresse contenue, véritable déclaration amoureuse 
de Dieu à l'âme élue: Tota pulchra es, arnica mea. Pour finir, l'insistance suprême de ce Veni, 
exhortant l'âme à faire le dernier pas vers l'union mystique et la promesse radieuse, éclatante: 
coronaberis. Ne sera-t-il pas permis de parler ici de somptueux madrigal théologique, comme 
fait Jules Lemaître pour l'envolée de Bossuet sur la mort de Madame ? 

JACQUES M A U D U I T — (1557-1627) 

Ecole française 

En son temple sacré & 
Paroles en vers mesurés à l 'antique 

d'Antoine du Baïf, l'un des 
poètes de la Pléiade. 

En son temple sacré louez le grand Dieu, 
O firmament, de son pouvoir louez Dieu! 
Louez le pour sa forte vertu, 
Louez le pour son excellente grandeur 
Louez l'avec les fanfarons clairons et trombons, 
Louez l'avecque harpe et luth, 
Louez l'avec le fifre et tambour, 
Louez l'avecque instruments de cordes tendus, 
Louez le sur les orgues bruians 
Louez l'avecque cymbalons sonnans 
Louez l'avecque cymbalons et cloches éclatans! 
Que tout qui souffle respirant 
Lou', lou' le Seigneur! 
Louez Dieu! Louez Dieu! 

Ce curieux psaume de Mauduit est à rapprocher de YExultate Deo de Palcstrina, qui s'inspire 
d'une idée analogue et présente le même essai d'imitation des divers instruments antiques. 
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CLEMENS NON PAPA 
Ecole franco-belge 

P a r m i les s u c c e s s e u r s d e j o s q u i n , Clemens non Papa m é r i t e u n e m e n t i o n t r è s spéc ia le . M a î t r e 

d e c h a p e l l e à la c a t h é d r a l e d ' A n v e r s , p u i s à la C o u r d u roi d ' E s p a g n e C h a r l e s V, sa cé l éb r i t é 

fut a s s e z g r a n d e p o u r q u ' o n é p r o u v â t le b e s o i n d e le d i s t i n g u e r d u p a p e C l é m e n t V I I I . 

O n a c r u p o u v o i r 1 ident i f ie r a v e c C l é m e n t J a n e q u i n , m a i s la chose es t p e u s û r e . 

T u es Petrus (4 voix) 

T u es P e t r u s e t s u p e r h a n e p e t r a m T u es P i e r r e e t s u r c e t t e p ie r re , 

œdi f icabo e c c l e s i a m m e a m . E t t ib i j e c o n s t r u i r a i m o n église. E t j e 

d a b o c l a v e s regni c œ l o r u m . t e d o n n e r a i les clefs d u r o y a u m e 

d e s c ieux . 

C e Tu es Petrus e s t u n e œ u v r e d ' a r t p l u s q u e d e s e n t i m e n t , m a i s qu i n e laisse p a s ^d 'être 

u n e for t j o l i e c h o s e . L a m u s i q u e es t e x c e l l e m m e n t a d a p t é e a u t e x t e : m o u v e m e n t s i m p l e e t 

c l a i r d a n s l ' é n o n c é : Tues Petrus et super hanc petram, v é r i t a b l e c o n s t r u c t i o n voca le , a u d a c i e u s e 

e t a l l èg re , s u r /Edificabo ecclesiam meam; m a i s s u r t o u t , a u p o i n t c u l m i n a n t d u m o t e t , la force 

i r r é s i s t i b l e d e la p r o m e s s e d i v i n e Et tibi dabo claves regni cœlorum, q u e les s o p r a n i r e p r e n n e n t 

a u x b a s s e s e t a u x t é n o r s p o u r l ' e m p o r t e r à d e s h a u t e u r s t r i o m p h a n t e s , ve r s la s é rén i t é 

i m p e r t u r b a b l e d e s d e r n i è r e s m e s u r e s , ve r s la p l é n i t u d e pa r f a i t e d e l ' accord final. 

ROLAND DE LASSUS ( 1 5 3 2 - 1 5 9 4 ) 

Ecole franco-belge ou néerlandaise 

R o l a n d D E L A S S U S e s t à la fois le d e r n i e r d e s g r a n d s n é e r l a n d a i s e t le r iva l d e P a l e s t r i n a . 

N é e n 1 5 3 2 a M o n s , d a n s le H a i n a u t , il fut e n f a n t d e c h œ u r à l 'église S a i n t - N i c o l a s d e sa vi l le 

n a t a l e ; sa voix, d ' u n e e x c e p t i o n n e l l e b e a u t é , lui v a l u t t r o i s t e n t a t i v e s d ' e n l è v e m e n t . L a t r o i ­

s i ème fois, il c o n s e n t i t à s u i v r e s o n r a v i s s e u r , F c r n a n d d e G o n z a g u e , vice-roi d e Sicile, e t c h a n t a 

d a n s sa c h a p e l l e j u s q u e v e r s 1 5 5 0 , d a t e à l aque l l e il m u a , à l 'âge d e 1 8 a n s . Il pa s sa a lo r s t ro i s 

a n s à N a p l e s a u s e rv i ce d u m a r q u i s d e la T e r z a , d e u x a n s à R o m e c o m m e d i r e c t e u r d u c h œ u r 

d e S a i n t - J e a n - d e - L a t r a n ; v o y a g e a e n A n g l e t e r r e e t e n F r a n c e , se fixa assez l o n g t e m p s à A n v e r s 

p o u r s 'y faire c o n n a î t r e p a r se s p u b l i c a t i o n s m u s i c a l e s e t s ' a t t a c h a dé f in i t i vemen t à la chape l l e 

d u d u c d e B a v i è r e , v e r s 1 5 5 7 . C ' e s t d é s o r m a i s à la C o u r d e M u n i c h , d o n t la chape l l e é t a i t a lo r s 

la p r e m i è r e d E u r o p e , q u e s ' é c o u l e r a sa vie s t u d i e u s e , d ' a b o r d c o m m e s imple c h a n t e u r , pu i s , 

a p r è s s o n m a r i a g e a v e c u n e g r a n d e d a m e d e la C o u r , c o m m e m a î t r e d e la m u s i q u e d u d u c . Sa 

r e n o m m é e fut c o n s i d é r a b l e L e s pon t i f e s r o m a i n s , a ins i q u e les rois d e F r a n c e C h a r l e s I X e t 

H e n r i I I I lu i firent les p l u s r i ches p r é s e n t s e t les a v a n c e s les p lu s flatteuses. 

L a s s u s e s t u n m u s i c i e n c o n s o l a t e u r : ce c a r a c t è r e d e son génie n ' a v a i t p a s é c h a p p é à ses 

c o n t e m p o r a i n s , q u i a x a i e n t insc r i t s o u s son p o r t r a i t c e t t e i n s c r i p t i o n : Hic est ille LASSUS, 

lassum qui recréât orbem, "Voic i ce fatigué qu i console le m o n d e f a t i gué" . 

P a r la force e t la v é r i t é d r a m a t i q u e d e son i n sp i r a t i on , il s ' a p p a r e n t e à D a n t e ou à M i c h e l -

Ange , d e m ê m e q u e P a l e s t r i n a se r a p p r o c h e d u t e m p é r a m e n t o r d o n n é et s o u r i a n t d e R a p h a ë l . 

Nos qui sumus u w « x ) 

N o s q u i s u m u s in hoc m u n d o , 

V i t i o r u m in p r o f u n d o . 

J a m pass i nau f r ag i a , 

G l o r i o s e N i c o l a e , 

A d s a l u t i s p o r t u m t r a h e , 

L'bi p a x e t g lor ia . 

N o u s q u i s o m m e s en ce b a s - m o n d e , a u 

p l u s p r o f o n d d e l 'océan d e s v ices , v i c t i m e s 

dé jà d e t a n t d e nau f r ages , ô g lor ieux Nico las , 

e n t r a î n e - n o u s a u p o r t d u s a l u t , là où s o n t 

pa ix e t g lo i re . 
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L ' a u t e u r d e t a n t d e j o y e u x m a d r i a u x et d e g a l a n t e s c h a n s o n s a m e r v e i l l e u s e m e n t exha lé , 

s u r t o u t d a n s ses f a m e u x psaumes de la pénitence, sa t r i s t e s s e e t son ango i s se d ' h o m m e a p p e l é 

à u n e vie me i l l eu re e t souffrant d e ses p r o p r e s déficiences. E n faut-i l u n a u t r e e x e m p l e q u e le 

Nos qui sumus, c e t t e p o i g n a n t e a n t i e n n e qu ' i l a a d r e s s é e à S a i n t - N i c o l a s , le p a t r o n d e son église 

pa ro i s sa l e à M o n s . a n t i e n n e d o n t les p a r o l e s se p r ê t a i e n t si b i en à l ' express ion d e t e l s s e n t i m e n t s ? 

L e m o t e t c o m m e n c e p a r u n cri de d é t r e s s e l a n c é p a r les s o p r a n i et r ep r i s p a r les t é n o r s 

q u i e x é c u t e n t s u r les m o t s in hoc mundo d e s voca l i ses e m p r e i n t e s d ' u n e i m m e n s e m é l a n c o l i e ; 

le gouffre s a n s fond d e s vices est f g u r é . s u r in pro/undo, p a r u n c h a n g e m e n t d e t o n sa i s s i san t 

e t la c h u t e d e s b a s s e s a u sol d u b a s . t a n d i s q u e l ' ag i t a t i on fébrile et p le ine d a m e r t u m e é v o q u e 

la t e m p ê t e d e la vie s u r les m o t s : jam passi naufragia: la p a r t i t i o n d e bas se défer le s o u r d e m e n t 

c o m m e u n e v a g u e d e fond. P u i s c 'es t l ' appe l a u s ecou r s , le r e c o u r s u n a n i m e d e t o u t e s les voix 

a u g r a n d sa in t si c h e r à la p i é t é m é d i é v a l e , p r o t e c t e u r a t t i t r é d e s p r i sonn ie r s , d e s p e t i t s e n f a n t s 

e t d e s v o y a g e u r s p e r d u s en m e r : gloriose Nicolae, gloriose Nicolae, ad salutis porlum trahe, in­

v o c a t i o n qu i s ' a chève a u s s i t ô t d a n s la l umiè re a p a i s a n t e d ' u n r a y o n d e soleil s u r les flots: ubi 

pax et gloria. 

C L A U D E G O U D I M E L 

Ecole française 

N é à B e s a n ç o n ve r s i 505, m o r t en 1 572, a s sass iné à L y o n c o m m e h u g u e n o t . Il fit d e s M e s s e s , 

e n pa r t i cu l i e r la M e s s : A u d i , Filia d o n t P a l e s t r i n a a r ep r i s le t h è m e p o u r la Missa Brevis, d e s 

p s a u m e s et d e s c h a n s o n s m e s u r é e s à l ' a n t i q u e 

Psaume 137 ^ v o i x ) 

A d a p t a t i o n d e C E V A E R T , directeur du Conser­

vatoire de Bruxelles. 

D i e u t o u t - p u i s s a n t , q u e d e m o n c œ u r 

La s a in t e a r d e u r 

T e glorifie! 

Q u ' à toi d e s m a i n s et d e la voix 

D e v a n t les R o i s 

J e p s a l m o d i e ! 

J ' i r a i m e p r o s t e r n e r , m o n D i e u , 

E n t o n s a in t l ieu. 

D ' u n n o u v e a u zèle 

J e c h a n t e r a i t a v é r i t é 

E t t a b o n t é 

T o u j o u r s fidèle! 

T o n n o m cé lèbre es t à j a m a i s 

P a r les effets 

D e t e s p a r o l e s : 

Q u a n d j e t i n v o q u e , t u m ' e n t e n d s : 

Q u a n d il es t t e m p s , 

T u me c o n s o l e s ! 

L e s rois v i e n d r o n t t o u s à t e s p i eds 

H u m i l i é s 

P r i e r s a n s cesse 

M t ô t q u ils a u r o n t u n e fois 

O u i la voix 

D e t a p r o m e s s e ! 
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GIOVANNI PERLUIGI DA PALESTRINA ( . 526-1594) 

Ecole romaine 

L e s romant iques ont le mérite d 'avoi r proclamé en F r a n c e les grandeur de Palestr ina, ccrrrr.e 
ils ont exal té D a n t e et F r a Angel ico. L e u r enthousiasme toutefois s 'appuyai t sur une connais­
sance insuffisante de l 'œuvre du maître et du développement de la polyphonie au moment où 
il apparut . C ' e s t ainsi que Vic tor Hugo , quand il loue Pales t r ina , se rrcntre aussi injuste pour 
J o s q u i n des Prés ou R o l a n d de L a s s u s , que Boi leau rabaissant Ronsa rd ou J c a c h i m du Ee l l ay 
au profit de M a l h e r b e : 

Puissant Palestrina, v eux maître, vieux génie, 

Je vous salue ici, père de l'harmonie 

Car ainsi qu un grand fleuve où boivent les humains, 

Toute cette musique a coulé de vos mains1. 

E n réalité Pales t r ina , au lieu de marquer l 'aurore d 'un vas te déve 'oppement, consacre par 
la perfection de ses œuvres et les formules définitives de son art, les efforts de deux siècles de 
musiciens. Ton nom a pu être choisi pour désigner toute une école de composition, parce qu'i l 
représente la réussite la plus achevée de cette école; mais, en réalité, celle-ci est forrrée de ses 
prédécesseurs, de ses maî t res et de ses r ivaux autant et plus que de ses disciples et de ses imita­
teurs Pa les t r ina est un point d 'arr ivée, non un point de dépar t : cela est tellement vrai que le 
X V I le siècle a cherché sa voie dans une direction opposée à celle du "prince de la m u s i q u e ' , 
comme s'il ava i t senti qu ' i l n 'at teindrait j ama i s plus haut que Palestr ina dans le genre de musique 
qui a pris son nom. 

Sicut cervus desiderat u voix) 

Sicut cervus desiderat ad fontes aquarum, Comme aspire le cerf aux sources des 

ita desiderat anima mea ad te D e u s ! eaux v ives , mon âme te désire, ô Dieu! 

Pa rmi les motets de Pales t r ina qui figurent à notre répertoire, le Sicut cervus offre cette 

part iculari té technique que l 'étendue totale de la partit ion atteint dans l'échelle des sens deux 

oc taves et une sixte, alors que la plupart des motets palcstriniens ne dépassent j amais deux 

oc taves et une quinte. 

Tou t le morceau est écrit en s tyle d'imitation, c est-à-dire que le musicien, non content de 

mettre l 'auditeur dans l 'ambiance du sentiment général à exprimer, cherche à dépeindre par le 

ry thme ou la mélodie le sens des mots qu'i l veut souligner dans le texte. Voyez dans la partition 

de soprano, la langueur du début "Sicut cervus", l 'élan impétueux de "desiderat", la plénitude de 

"ad fontes" et le ruissellement harmonieux sur "aquarum" "La mélodie principale, confiée au ténor, 

est fraîche comme une chanson de France, dit M . Fé l ix R a u g e l ; elle s'élancerait avec tant de grâce 

et de légèreté si ion osait, dans L'exécution de ce morceau, prendre un mouvement assez animé et le 

poursuivre sans interruption jusqu'à la grande cadence plagale de la conclusion, où la polyphonie 

s étale d'elle-même doucement, comme l'étang du rêve dans la clairière dune forêt enchantée." 

Ego sum partis (4 voix) 

E g o sum panis v i v u s : Pa t r e s vestr i mandu- J e suis le pain de vie. Vos pères ont mangé 

caverunt manna in deserto et mortui sunt. la manne dans le désert et ils sont morts. 

Hic est panis de cœlo descendens: Si quis ex Voici le pain descendu du ciel. Celui 

ipso manducaver i t , non morietur. qui en mangera ne mourra point. 

L e texte du motet Ego sum panis présentait une antithèse frappante que Palestr ina n'a 

pas manqué d 'exploiter . D 'une part, la Manne , simple figure du Pain vivant, n 'a pas empêché 

les J u i f s de l 'Ancien Tes tament de mourir, anxieux et tristes, dans le désert; de l 'autre, ce pain 

descendu du ciel donne aux Chrét iens le gage joyeux de l 'éternelle vie. 
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L e rythme se fait entraînant, presque martial , pour dire la confiance première des J u i f s 
recevant la M a n n e : "Patres vestri manducaverunt manna in deserto": le glas assourdi qui tinte et 
s'étouffe sur les paroles: "Et mortu i sunt" est d 'autant plus tragique que l 'espoir ava i t été plus fort. 
E t tandis que les trois autres parties prolongent un accord aux notes extrêmement g raves et 
sombres.la phrase dessopraniSemble accourir des hauteurs du ciel '''Hit est panis de ccelo descendens , 

avec le saut brusque d'une octave, certainement intentionnel, qui permet une nouvelle descente. 
L e s ténors donnent la conclusion en affirmant l ' immortalité de gloire que confère l 'Eucharis t ie 
à l 'âme du jus te : "Non morielur". 

Assumpta est ie voix) 

Assumpta est M a r i a in cœlum: gaudent A n -
geli, laudantes benedicunt Dominum. Gaudete 
et exultate, omnes recti corde, quia hodic M a r i a 
Vi rgo cum Chr i s to régnât in œternum! 

Mar i e est ravie au ciel, les Anges se ré­
jouissent et bénissent le Seigneur par leurs 
louanges. Soyez dans la joie et exultez, 
hommes au cœur droit, car la Vierge M a r i e 
règne aujourd'hui a v e c le Chr is t pour 
l 'éternité. 

A u début, on croirait voir s 'empresser les anges et les archanges entraînant la Vierge vers 
son divin F i l s dans leur envol vert igineux ( jusqu'au sol du haut pour les soprani et les ténors) ; 
la joie, recueillie sur Benedicunt Dominum, semble pousser les cœurs célestes au ry thme de quel­
que sainte danse : gaudete et exultate. L a majesté des accords ver t icaux sur Cum Christo regnal 

in œternum ordonne une fin tr iomphale. 

Exultate Deo (5 voix) 

Exul t a t e Deo adjutori nostro. jubi la te D e o 
J a c o b ! Sumite psalmam et date tympanum, 
psalterium jucundum cum ci thara! Buccina te 
in neomenia tuba, insigni die solemnitatis 
vestrae! 

Dansez pour le Dieu notre secours, jubi lez 
pour le Dieu de J a c o b ! Prenez la lyre et 
frappez le tambour, mêlez au sonde la ci thare 
celui du doux psaltérion! Sonnez la trom­
pette d'argent pour le premier jour du mois, 
ce jour insigne de votre solennité! 

Dansez pour le Dieu, notre secours, jubilez pour le Dieu de Jacob, dit le psaume: et les cinq 
parties entrent dans la danse comme D a v i d devant l 'arche, avec une allégresse tempérée de 
respect. L a musique imite successivement la lyre aux doux sons, les brusques bat tements du 
tambourin, l 'agréable roucoulement du psaltérion, le chant plus vif de la ci thare enfin l é c l a t 
de la trompette d 'argent qui sonne clair pour le jour insigne de votre solennité. C 'es t là un mor­
ceau d une extraordinaire puissance, où le génie de Palestr ina s'affranchit de tous les thèmes 
traditionnels et atteint à un effet de vision intérieure véritablement prodigieux. L a M a n é -
canterie aime à le rapprocher dans ses auditions d'un morceau de M a u d u i t ; En son temple sacré, 

qui s'inspire d'une idée assez semblable. 

Missa "Sine nomine1' (4 voix) 

L a Missa sine nomine date de la jeunesse du maître; les procédés scientifiques de f école 
franco-flamande y sont maniés de la façon la plus assurée et la plus bril lante. L a chanson 
française qui lui fournit son thème a été longtemps at tr ibuée à Pierre Cadéac , maître de cha­
pelle de la cathédrale d 'Auch vers 1 5 5 0 ; à vrai dire, elle doit être beaucoup plus ancienne, et 
Palestr ina l 'avai t probablement connue par une messe, imprimée à Par i s en 1 5 5 1 , du França i s 
J e a n Mai l lard , qui l 'utilisa avant lui et peut-être après plusieurs autres . Quoi qu'i l en soit, 
J e a n Mai l l a rd ava i t transcrit intégralement le premier couplet de cette chanson au-dessous de 
la partit ion de soprano de Y Agnus Dei, voulant sans doute faire admirer par quel tour de force 
il ava i t placé, sans l 'altérer aucunement, la mélodie intégrale de la chanson sur les paroles litur­
giques de {'Agnus. Voici le texte de cette touchante élégie: 
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a) le sui déshéritée 
Puis que i'ay perdu mon amy 
Seulle il m'a laissiée 
Pleine de pleurs et de soucy 

b) Rossignol du bois ioly 
Sans poinct faire demourée 
Va t en dire a mon amy 

c) Que pour lui sui tourmentée. 

La mélodie, empreinte d'une rêveuse mélancolie pleine de dignité et de réserve, a été mer­
veilleusement utilisée par Palestrina; toute la Messe, surtout le Kyrie et Y Agnus, n'est qu'une 
supplication très douce et fait évoquer un beau visage souriant de confiance parmi les larmes 
E t la transfiguration est si complète qu 'un grégorianiste croit deviner par endroits la ligne souple 
de quelque "plaint-chant": ne serait-ce que le Gloria de la messe Dominator Deus, du Xe siècle, 
qui évoque, dans une tonalité différente un état d'âme très voisin. 

Les différentes phrases musicales de la mélodie originale sont réparties d'une manière ré­
gulière sur chacune des cinq pièces dont se compose la Messe palestrinenne: Kyrie, Gloria, Credo, 
Sanctus-Bcnedictus, Agnus. C'est ainsi que la phrase a) se retrouve dans le premier Kyrie, la 
phrase b) dans le Christe et la phrase c) dans le dernier Kyrie. 

Maintenant pourquoi Palestrina n'a-t-il pas donné pour nom à sa Messe, comme c'était 
l'usage, les premiers mots de la chanson sur laquelle il l'avait construite ? Sans doute parce que 
le t i tre de Messe je suis déshéritée eût risqué de paraître inconvenant ou ridicule; de là ce sub­
terfuge assez plaisant de l 'anonymat: Missa sine nomine. 

Missa Brevis (4 voix.) 

La Missa brevis, n'est pas sensiblement plus courte que la précédente. Elle n'est brève 
que par rapport aux longues Messes destinées aux offices pontificaux de Saint-Pierre de Rome 
et dont l'exécution intégrale serait aujourd'hui pratiquement impossible, même dans nos cathé­
drales. La AUssa brevis est directement inspirée de la messe Audi, Filia du compositeur fran­
çais Claude Goudimel. Ecrite dans un style clair, d'un mouvement alerte et joyeux, cette messe 
offre en particulier un délicieux Bcnediclus à deux voix d'enfants et une voix de ténor. 

MARCO ANTONIO INGEGNERI 
Ecole romaine 

Disciple de Palestrina, le plus bel éloge 
qu'on puisse faire de lui est que nombre de 
ses compositions—en particulier ses 
motets de la Semaine Sainte—ont été 
at tr ibués à son maître jusqu à ces derniers 
temps. 

Jerusalem, surge! u«ix) 

Jerusalem, surge! et exue te vestibus jucun-
di ta t i s ' Induere cinere et cilicio: quia in te 
occisus est Salvator Israel. 

V. Deduc quasi torrentem lacrymam per 
diem et noctem et non taceat pupilla oculi tui. 

R. Quia in te occisus est Salvator Israel 

Debout, Jérusalem! arrache tes habits 
de fête! Recouvre-toi de cendre et du cilice: 
car en toi a été tué le Sauveur d'Israël. 

V. Fais couler tes larmes comme un 
torrent et le jour et la nuit; et que la pupille 
de ton œil ne se fatigue pas d'en répandre 

R. Parce qu en toi a été tué le Sauveur 
d'Israël. 

On notera, dans cet admirable répons, l'irritation contenue, mais frémissante, du début, 
le sanglot d 'amour sur la phrase quia in te occisus est et surtout sur Salvator Israel, et la lamen­
tation touchante des voix d'enfants dans le verset. 
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G I O V A N N I M A R I A N A N I N I 
Ecole romaine 

Diffusa est (4 voix) 

Antienne du Commun des Vierges 

Diffusa est grat ia in labiis tuis, propterea 

benedixit te Deus in aeternum. M y r r h a et 

gutta et casia a vestimentis tuis, a domibus 

eburneis, ex quibus te delectaverunt filiœ 

regum in honore tuo. 

L a grâce est répandue sur vos lèvres, et 

c'est pourquoi Dieu vous a bénie de toute 

éternité. D e vos vêtements, de vos coffrets 

d' ivoire, s 'exhale le parfum de la myrrhe, 

de l 'ambre et de l 'aloès, que les filles des 

R o i s vous offrirent en hommage. 

Mote t plein de recherches très fines et parfois même d'une grâce par trop précieuse, qui 

fait penser aux poèmes de Pétrarque. 

T O M A S L U I S DA V I T T O R I A ( 1 5 4 0 - 1 6 1 3 ) 
Ecole espagnole 

N é à Avi la , Vieille Casti l le, le pays de sainte Thérèse, qui le bénit tout enfant, Vit tor ia 

fît ses études musicales à R o m e au temps de l 'apogée de Palestr ina, dont il parut un moment 

devoir esclipser la gloire. Il quit ta R o m e en 1589 pour devenir chapelain de l ' impératrice M a r i e , 

sœur de Phil ippe I I . Respec tueux plus que tout autre du caractère liturgique de la musique 

sacrée, le plus grand des musiciens espagnols du X V I e siècle reste toujours personnel par sa 

sobriété dans l 'emploi des artifices techniques et la profonde sincérité de son inspiration religieuse. 

C 'es t le myst ique par excellence dans la lignée des musiciens de son siècle. 

O quam gloriosum est regnum (4 voix) 

Antienne de Magnificat, aux Vêpres de la Toussaint. 

O quam gloriosum est regnum, in quo cum O qu'i l est glorieux le royaume où tous les 

Chris to gaudent omnes sancti ! amicti stolis Sa in ts se réjouissent a v e c le Christ ! Vêtus 

albis, sequentur Agnum quocumque ierit. d 'aubes blanches, i lssuivent l 'Agneau partout 

où il va . 

C o m m e dans une fresque triomphale, Vit tor ia évoque le défilé des saints à la suite de l 'A­
gneau divin. 

O vos omnes (4 voix) 

O vos omnes qui transitis per viam, attenditc 

et videte, * si est dolor sicut dolor meus. 

V. Attenditc, universi populi, et videte 
dolorem meum. 

R. Si est, etc. 

O vous tous qui passez par le chemin, 
regardez et voyez * s'il est une douleur comme 
ma douleur. 

V. Regardez , tous les peuples, et voyez 
ma détresse. 

R S' i l est une douleur, etc., 

Poignante expression de la douleur du Chris t Crucifié. 
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20 Tanquam ad latronem (4 voix) 

Répons du 2e nocturne aux Matines du Vendredi-Saint 

T u a n q u a m ad latronem existis, cum gladiis Gamme pour un voleur, vous êtes venus 
et fustibus comprehendere me. * Quotidic apud avec des glaives et des bâtons pour me 
vos eram in templo docens et non me tenuist is: saisir. Pourtant j e t a i s tous les jours au 
et ecce flagcllatum ducit is ad crucifigendum. milieu de vous, enseignant dans le temple 

et vous ne m 'avez pas arrêté; et maintenant, 
après m'avoir flagellé, vous m'emmenez pour 
me crucifier. 

V. C u m q u e injecissent manus in Jcsum et V . Comme ils mettaient la main sur 
tcnuissent cum, dixit ad eos : Jésus et se saisissaient de lui, il leur di t : 

R Quotidie, etc. R. Pourtant , j ' é t a i s tous les jours, etc. 

Que d' indignation et de douleur jaillissent de cette étonnante transcription musicale des 
paroles du Chris t devant ses juges iniques et ses bourreaux! 

21 Domine, non sum dignus (4 voix) 

Domine, non sum dignus ut intres sub tectum Seigneur, je ne suis pas digne que vous 
meum, sed tantum die verbo et sanabitur entriez sous mon toit; mais dites seulement 
anima mea. une parole et mon âme sera guérie. 

L 'une des plus saisissantes expressions de l'humilité chrétienne qui soient dans toute la 
musique religieuse. 

22 Messe " O quam gloriosum" (à 4 voix) 

23 Tantum ergo u m*) 
Sur le thème Mozarabe 

On a dit de ce Tantum qu'i l je tai t les auditeurs à genoux. Ici, plus que nulle part ailleurs, 

la musique se transfigure en adoration et en prière. 

24 Messe "quarti t o n f & 

A N O N Y M E 

25 Prière des frères Moraves ( .53 . ) 

Version française de A. Mahol 

L'ombre vient, le jour qui meurt 
Au monde dit : Adieu. 
E n voulant prier, le cœur 
Sera plus près de Dieu! 

Dans l'église vaste et sombre, 
Quand la terre dort, 
Nous voulons prier dans l'ombre, 
Dieu qui veille encor! 

O mon Dieu, prends pitié de nous: 
Nous tombons à genoux ! 
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HEINRICH-SCHUTZ ( 1 5 8 5 - 1 6 7 2 ) 

Ecole allemande 

D'abord petit chanteur de la chapelle 

du Landgrave de Hesse, il é tudia à Venise 

sous la direction de Gabriell i et fut maî t re 

de chapelle à Dresde. 

Loué sois'tu, Jésus-Christ (4 voix) 

Loué sois-tu, Jésus-Chris t ! Tu souffris 

pour nous en croix au Ca lva i re , subis 

l'arrière mort, Tu règnes près du Père dans 

1 éternité. Donne aux âmes faibles un 

bonheur sans fin. Kyr ie eleison. Christe 

eleison. Kyr ie eleison. 

Ce morceau est le chœur final de la Passion selon Saint-Matthieu. 

BENEDETTO MARCELLO 

Ecole italienne 

Né à Venise, riche et d'un esprit remar­
quable, Marce l lo a composé ses Psaumes 
sur des paraphrases i tal iennes de G.A. 
Giustiniani. 

L'immensité du firmament 
Extrait du psaume I cieli immensi . 

L ' immensité du firmament proclame, ô Dieu, ta gloire! 
Le Ciel rempli d 'étoiles 

A l 'Univers dévoile 

Combien puissante était , Seigneur, 
La force du bras créateur! 

Du tout-puissant le ciel immense, 

Le ciel en flammes redit la gloire. 

A l 'Univers dévoile 

Combien puissante était , Seigneur, 

La force du bras créateur! 

JEAN SEBASTIEN BACH ( 1 6 8 5 - 1 7 5 0 ) 

Ecole allemande 

Né d'une famille de musiciens héréditaires, il entra à quinze ans comme soprano dans le 
chœur Saint-Michel de Lunebourg 11 fut maî t re de chapelle à Mulhouse de Thuringc, puis 
à la cour de Weimar, enfin à Leipzig. 

Son influence, restreinte de son temps, devint prépondérante sur tout le développement 
musical à part ir du X I X e siècle Toutes ses compositions sont inspirés du s ty le d'orgue et il 
n'écrit pour la voix humaine qu 'un merveil leux contrepoint instrumental . 
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Jesu, nostra redemptio u •«**) 
Choral sur la mélodie de l'ancienne hymne amhrosienne Veni Redcmpto r gentium 

J e s u nostra Redempt io , 

A m o r et desiderium, 

D e u s creator omnium 

H o m o in fine temporum 

T u es to nostrum gaudium 

Qui cs futurus praemium 

Si t nostra in te gloria 

P e r cuncta semper saecula! 

J é s u s , notre rédempteur, 

Not re amour et désir, 

Dieu , créateur de toutes choses, 

Homme jusqu ' à la fin des temps 

Sois notre allégresse 

Toi qui seras notre récompense 

Que notre gloire soit en toi 

A t ravers tous les siècles! 

Sacris solemniis (4 voix) 

Choral composé sur une mélodie du XII le siècle 

Adoro te devote \4 w < x ) 
Choral sur une mélodie de Hans L é o Hass lcr (1 5 6 4 - 1 6 1 2 ) 

Choral final de la Passion selon S.Jean u «,«) 
Adaptation française de l'abbé Rebufat, 

ancien directeur de la Manecantcr ie . 

La isse , Seigneur, ton ange saint 

Por te r mon âme entre tes mains, 

Près de toi, D i v i n Ma î t r e ! 

D a n s un paisible et doux sommeil 

M o n corps at tendra le sommeil 

Qui le fera renaître. 

Quand la trompette sonnera, 

Dieu Sauveur , tu m'évei l leras! 

O joie sans fin, j e revivrai 

E t face à face te ver ra i ! 

Seigneur J é s u s , exauce-moi: 

J e veux sans fin v iv re avec toi ! 

Alleluia ! Choral-Aria à 4 voix 

Adaptation française de l'abté J. Rebufat, 

ancien directeur de la Manecantcr ie 

Al le luia! Honneur et gloire au Père, 

Chan tons le Souvera in Seigneur! 

Al le lu ia! A u x cieux et sur la terre 

Hosanna au Dieu Créa teur ! 

Al le lu ia! A vous . J é s u s , la gloire, 

D u Père éternelle splendeur! 

Al le lu ia! Chantons votre victoire, 

O J é s u s , notre rédempteur! 

S o y e z béni, ô Dieu trois fois sa in t 1 

Alleluia, al leluia! 
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GEORGES FRÉDÉRIC HAENDEL ( 1 6 8 . - . 7 5 9 ) 

Ecole allemande 

Fils d'un chirurgien de Halle vécut à 
Venise et à Rome, puis se fixa à Londres, 
où il fonda une compagnie d'Opéra qui 
fit faillite. A la fin de sa vie, il se consacra 
à l'oratorio et conquit la célébrité avec 
le Messie ( 1 7 4 2 . ) 11 fut enterréà Westminster. , 

Alleluia, loué soit Dieu" 33 
Chœur final de Judas Macchabée (174b) , à 4 voix 

Adaptation française de l'abbé Brun. 

Alleluia! Alleluia! Loué soit Dieu! 
Il règne dans les cieux, qu'il règne sur la terre! 
Que son (lambeau divin nous guide et nous éclaire 
Et que son nom résonne dans nos chants joyeux! 
Alleluia! Amen! 

PAUL BERTHIER 
Co-fondateur de la Manécantérie 
Maître de chapelle à la Cathédrale d Auxerre 

Psaume Laudate Pueri (2 voix) 34 
Enfants de Dieu, chantez sa gloire, 
Bénissez le nom du Seigneur! 
Gloire au Seigneur, à sa mémoire. 
A son nom éternel honneur! 

Que l'Univers entier l'adore, 
Et le célèbre à son réveil, 
Dès les premiers feux de l 'aurore 
Jusqu 'aux derniers feux du soleil. 
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Deuxième partie 

C H A N S O N S F R A N Ç A I S E S 

L'amour de moy 
CHANSON COURTOISE DU XVe S1CELE 

Harmonisation de M. Carlo Boiler 

L ' a m o u r de moy sy est enclose 

Dedans un joli jardinet 

Où croist la rose et le muguet 

E t aussi faict la passerose. 

C e ja rd in est bel et plaisant : 

Il est garni de toutes fleurs, 

On y pren son esbattement 

Autan t la nuit comme le jour . 

Hé la s ! il n'est si doulce chose 

Que de ce doulx rossignolet 

Qui chante au soir, au matinet. . . 

Quand il est las, il se repose. 

J e la v is l 'autre jour cueillir 

L a violette en un vert pré, 

L a plus belle qu 'oncques j e vis 

E t la plus plaisante à mon gré. 

J e la regardai une pose 

E l l e était blanche comme let 

E t douce comme un aignclet 

V'crmeillettc comme une rose. 

J A C Q U E S M A U D U I T (1557-1627) 
N é à Par i s , célèbre comme joueur de luth, il composa un Requiem à 5 voix à la mémoire 

de Ronsa rd . 

Voyci le verd et beau may 
Paroles de Jan-Antoine de Bj'if 

Voyc i le verd et beau may 

Conv ian t à tout soulas ; 

Tou t est riant tout est gay 

R o r e s et lis vont fleurir. 

Rio . i . jouons et sautons 

E s b a t o n nou tous à l 'envy de la saison 

Neige et frimas ne sont plus; 

C a l m e et douce rit la mer, 

L e vant hideux se tient coy, 

L ' a i r drille d 'un doux zéfir 

R ion . jouons et sautons. 

Esba ton nou tous à l 'envy de la saison! 

L a musique de cet te chanson, comme celle de la suivante, est construite sur des vers mesurés 

à l 'antique, tels qu 'en ont écrit Ronsa rd et surtout Antoine de Baï f C e sont des systèmes ryth­

miques de b rèves et de longues. 
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CLAUDE L E JEUNE 
N é à Valenciennes vers 1540, fut compositeur de la chambre du R o i de France . 

La belle aronde (6 voix) 

Paroles d'Antoine de Bal/. 

L a bel ' aronde, messagère de la g a y e saizon 

E s t venu ' j e l'ai veû ' 

E l l e vole, mouchelètes, elle vole, moucherons! 

L a véla, j e la voy , j e recognoy le dos noir; 

J e l 'y voy le ventre blanc qui Iy treluit au soleil! 

L a véla, j e la voy . 

E l l e vole, mouchelètes, elle vole, moucherons! 

Gentil le aronde. tu viens avec l 'émable printans, 

Après l'été tu t 'en v a s 

Onques h y v e r ne sentis 

L ' a i r de la peste ne nuit là où tu fais ta maison 

Aporte-nous la santé, 

Vien. niche dans ma maison. 

Ce t te chanson est extrai te de l ' important recueil de chansons mesurées à l 'antique de 

Claude L e J e u n e : L E P R I N T E M P S (Collection Exper t , 12e volume) . 

GUILLAUME COSTELEY 
Organiste des rois Char les I X et Henri I I I jusqu 'en 1582 . 

Uautrier sortis pour danser 
L'autr ' ier , sortis pour danser 

Pour danser sur l 'herbette 

E n ce verd pré. voulant y faire feste, 

Esbat tons-nous, j oyeux en ce beau may, 

C e jo ly mois, tant doux, tant frais et g a y ! 

Danson, danson sur la plaisante herbette! 

Mignonne, allons voir si la rose 
(Paroles du célèbre ftoime de Ronsard). 

Mignonne, allons voir si la rose L a s ! voyez comme en peu d 'espace 

Qui ce matin avoit desclose Mignonne, elle a dessus la place 

Sa robe de pourpre au soleil L a s ! las! ses beautés laissé choir! 

N ' a point perdu, ceste vesprée. A h ! vraiment , marastre Na tu re 

L e s plis de sa robe pourprée Puisqu 'une telle fleur ne dure 

E t son teint, au vostre pareil. Que du matin jusques au soir! 

Lor s donc, si m en croyez, mignonne, 

Tand i s que vostre âge fleuronne 

E n sa plus verte nouveauté, 

Cueil lez, cueil lez votre jeunesse! 

C o m m e à cet te fleur la vieillesse 

F e r a ternir votre beauté! 
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ROLAND D E LASSUS (1532-1594) 

Quand mon mary vient de dehors 

Quand mon mary vient de dehors, ma rente est d'estre batue, 
Il prend la cuiller du pot, à la tête il me la rue: 

J ' a i grand peur qu'il ne me tue... 
C 'es t un faux, vilain, j a loux! 

C 'es t un vilain, rioteux, grommelcux.. 
— le suis j eune et il est vieux! 

Le chant des oiseaux u ™ r > 

Réveillez-vous, cœurs endormis. 
Le Dieu d'amour vous sonne! 
Les oiseaux, quand sont ravis 
E n leurs chants font merveille! 

Ecoutez bien leurs devis, 
Destoupez vos oreilles! 
E t farirariron farirariron fareli ioli! 

Maî t re hibou, sortez de nos chapitres, 
Ca r vous n êtes qu'un traître, 
Hibou, hibou, bou! 

Réveillez-vous, cœurs endormis, 
Le Dieu d'amour vous sonne! 

P A S S E R E A U 

Il est bel et bouc*»**) 
Transcription de Gabriel Fauré, 

Directeur du Conservatoire de Paris 

Il est bel et bon, commère, 
Il est bel et bon, mon mary! 

Il estoient deux femmes, toutes d'ung pays. 
Disans l'une à l 'aultre: "avez bon mary ?" 

— Il ne me courousse ne me bat aussy; 
II faict le mesnage, il donne aux poulailles: 
E t j e prens mes plaisirs. 

Commère, c 'est pour rire, quand les poulailles crient 

Co, co, dae, co co co co co co dae 
Pet i te coquette , petite coquette , petite coquette, qu'est cecy ? 

Il est bel et bon, bon, bon, commère 
Il est bel et bon, commère, mon mary! 
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SABOLY (1615-1675) 
Maî t re de chapelle en Avignon. 

L'Echo (4 voix) 

Harmonisation de Georges Renard. 

C h u t ! taisez-vous! M ' e s t avis , j ' en tends des voix, 

D e 1 E c h o le babillage 

Seul résonne au fond des bois 

Tararoponpon! Tararoponpon! 

Pas toureaux du voisinage 

S u r nos agnelets jusqu ' au jour veil lons! 

S u s ! compagnons, allons voir d'où vient ce bruit, 

Es t -ce un régiment qui passe ? 

C 'es t bien tard, il est minuit . 

Tararoponpon, Tararoponpon! 

E n forêt c'était la chasse 

N'est-ce pas du cor que j ' en tends le son ? 

P a i x ! c'est Noë l ! Savez-vous qui vous est né ? 

L e Sauveur dans une crèche 

M a i s il est abandonné: 

Tararoponpon, Tararoponpon! 

Sur un lit de paille fraîche 

Allez adorer le pauvre enfançon. 

Noël Provençal (4 voix et un solo soprano) 

Harmonisation de Paul Berthier, 
(Inédit) 

A h ! quand reviendra-t-il le temps, bergère. 

A h ! quand reviendra-t-il le temps 

Où par un soir plein d'un si pur mystère 

Sur le coteau, les bois, les champs. 

A Bethléem vers la chaumière 

Descendi t du ciel un ange de lumière, 

A h ! A h ! 

Or Sus, Sortes bergers uvoi*) 

NOEL DU XVle SIECLE 
Harmonisation de Gevaert 

Or sus, sortez bergers; 

Bergers , sortez d'ici, 

J ' a i oui le chant d 'un ange, 

L e plus beau que j o u i , 

Volant sur notre grange, 

Qui m 'a tant réjoui. 

E n Beth léem Judée , 

Allez voir Jé sus -Chr i s t , 

Né en cette nuitée 

C o m m e il était écrit. 

Pr ions tous le doux sire 

Pardonner nos maldits, 

Que tous puissions le suivre 

L à sus en Paradis . 
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Le Bel Ange du Ciel 
NOEL BELGE DU XVle SIECLE (vers i fqfi) 

Harmonisation de F. A. Gevaert. 

Le bel ange du ciel, de vertu supernelle. 
Nous d i t : Dieu nous est né de gente damoiselle! 

Sus. sus, ô pastoureaux. 
Sus par monts et par vaux! 
Laissez vos brebiettes. 
Entonnez vos musettes! 

Voici le joliet, le beau petit Jésus, 
Jésus le doucelet qui nous vient de là-sus! 

Dites à Emmanuel : 
Noël, Noël! 

Chassons de nous bien loin le deuil et la tristesse: 
Soyons de cœur joyeux, bondissons d allégresse! 

Car Dieu nous a donné 
Un enfant qui est né: 
Loups, de la bergerie 
Fuyez, crevez d envie, 

Voici le joliet. etc... 

Musette u voix) 

NOEL DU XVI1 le SIECLE 
Harmonisation de Gevaert. 

Pâtres vaguant dans les montagnes 
Et qui gardez là vos troupeaux. 
Ou les suivez dans les campagnes 
Ou les menez sur les coteaux 

Accourez tous, je vous convie, 
Pour adorer le fruit de vie! 

Quel hymne frappe nos oreilles? 
Quelle clarté rayonne aux cicux 1  

Pour qui sont toutes ces merveilles 1 

Il faut sitôt quitter ces lieux 
Pour avertir en diligence 
Tous les bergers de ces hameaux 
Qu'ils viennent tous sans négligence 
Et laissent là tous leurs troupeaux. 

L'enfantelet qui vient de naître 
Est fils du Dieu qui règne au Ciel. 
Apportons lui la fleur champêtre 
Et quelques beaux rayons de miel. 
Puis dans l'étable s'il sommeille. 
Tous devant lui courbant nos fronts, 
Bien doucement, sans qu'il s'éveille 
Nos plus beaux airs nous jouerons! 

Accourez tous, je vous convie, 
Pour adorer le fruit de vie! 

Le Sommeil de l'Enfant Jésus u voix) 

NOEL DU XVIIle SIECLE 
Harmonisation de F. A. Gevaert. 

Entre les roses et les lys 
Dors, dors le petit fils! 
Dors, Dors, 
Roi des anges, dors! 

Ent re le bœuf et l'âne gris, 
Dors, dors le petit fils! 
Mille anges divins 
Mille séraphins 
Volent à l 'entour 
De ce grand Dieu d'amour. 
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H O T E L E T R E S T A U R A N T 

KERHULU & ODIAU 
1284 ST DENIS MONTREAL 

La seule maison de comestibles français 

Pâtisserie — Confiserie — Boulangerie — Charcuterie 
R E P A S : C u i s i n e f r a n ç a i s e 

P E T I T D E J E U N E R ( B r e a k f a s t ) 0 . 2 0 - 0 . 3 5 - 0 . 5 0 - 0 . 6 5 

( D e 7 h r s Vi à 1 0 h r s a . m . ) 

T A B L E D ' H O T E D E J E U N E R ( L u n c h ) a v e c v i n o u b i è r e , 0 . 6 5 

( D e m i d i à 3 h r s p . m . ) 

T A B L E D ' H O T E D I N E R a v e c v i n o u b i è r e , 0 . 7 5 

( D e 6 h r s à 9 h r s p . m . ) 

a u s s i s e r v i c e A L A C A R T E 

RECEPTIONS — 
SPECIALITES 

NOCES — BANQUETS 

dans nos salles ou à domicile 
Q U A L I T E E T S E R V I C E G A R A N T I S 

rfr» rit'<^ rî^ 

<jp* jjv jf* jjt, v>jv jç* j jf YJV V T * *TV * T * " T - "T^ *v* T̂* "T* *TV ^ *^F* *v* - T -

C I N E M A de P A R I S 
6 9 4 r u e S a i n t e - C a t h e r i n e o u e s t — v i s - à - v i s E a t o n —  

L E F O Y E R D U F I L M P A R L A N T F R A N Ç A I S -

L A . 2 7 0 4 

Prenez la bonne habitude de venir chaque semaine au "Cinéma de P a r i s " — 
vous y verrez les dernières créations des studios Français — et vous y 

retournerez ! 

CHANGEMENT DE SPECTACLE TOUS LES SAMEDIS 
Durant la saison, le "Cinéma de Paris" présentera au public montréalais les grandes 
attractions parmi lesquelles: 

"LE MILLION" 
de René Clair 

"LE BAL" 
avec André Lefaur 

"L'AIGLON" 
avec Jean Weber 

de la Comédie Française 

"LA BETE ERRANTE" 
d'après le roman canadien 

de Louis-Frédérique Rouquette 

"SOUS LES TOITS DE PARIS" 
le grand succès mondial 

"LE PARFUM DE LA 

DAME EN NOIR" 
(Rouletabille) 

"LE ROI DU CIRAGE" 
avec l'inimitable Georges Milton 

"PARTIR" 
d'après le roman de 

Roland Dorgelès 
— L E SUCCES EST AU FILM PARLANT FRANÇAIS— 
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PARFUMS 

GUERLAIN 
PARIS 

Vinant Limited—Agent général pour le Canada—New Birks Bldg, Montréal 

C O M P L I M E N T S DE LA M A I S O N 

Genin, Trudeau & Cie 
Limitée 

Importateurs de Produits Français 
Agents de la Régie Française 

Agents généraux de la Compagnie Générale 
Transatlantique 

38 rue Notre-Dame Ouest 
M O N T R E A L 

Venez visiter l'atelier, 1425 Jeanne-Mance 

Les dernières nouveautés 
:: :: en fourrures :: 

J . A . B E L A N G E R 
R E P A R A T I O N S 

et REMODELAGE 

de fourrures de tous genres 

Tél. CAlumet 9013 

6935, RUE ST-HUBERT 
(Coin Bélanger) 

Tél. HA. 2151 Etablie en 1892 

EPICERIE L.-O. D'ÀRGENCOURT 

Spécialités: Fromages importés, Pâtés de foie gras de Strasbourg, Caviar 

frais Romanoff, Thés et Cafés de haute qualité, Huiles d'olive Française, 

Italienne, Espagnole, Sardines Françaises. 

1755 RUE ST-DENIS — — MONTREAL 

Téléphone: H A r b o u r 5890 Tél. H A r b o u r 0713 

L. COUSIN, Prop. 
La Charcuterie Française Mademoiselle Alice Raymond 

S P E C I A L I T E S : 
Professeur de Chant 

" P A I N F R A N Ç A I S " , V I A N D E S FROIDES 

P A T I S S E R I E S DE C H O I X 
Méthode française de Chant " P A I N F R A N Ç A I S " , V I A N D E S FROIDES 

P A T I S S E R I E S DE C H O I X 
"Cléricy du Collet" 

1267 à 1277 rue Labelle, Montréal 
(Près Ste-Catherinel 311 Place St-Louis - Montréal 
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Les Bergerettes 
NOEL LANGUEDOCIEN DU XVII le SIECLE 

Harmonisation de F. A. Gevaerl (4 voix) 

Nous étions trois bergerettes, 
Auprès d'un petit ruisseau, 
E n gardant nos brebiettes, 

Naule t , nau, nau, nau! 
Qui paissaient dans le préau 

Naulet , nau, nau, nau! 

Nous vîmes voler un ange. 
Plus reluisant qu'un flambeau 
Qui, donnant à Dieu louange; 

Naulet , nau, nau, nau! 
Chantai t ce bel air nouveau, 

Naulet , nau, nau, nau! 
Le Rédempteur vient de naître. 
P lus doux qu 'un petit agneau 

Naulet , nau. nau, nau! 

Chanson Joyeuse de Noël 

Le petit Jésus, Sauveur adorable, 
La nuit de Ncë l naquit dans l'étable 
Des bergers vinrent bientôt 
L'adorer dans son berceau 
E t l'on vit trois mages 
Offrir pour hommage 
La myrrhe, 1 or et l 'encens; 
A h ! quels beaux présents! 
C a r Jésus, à leurs yeux, 
Est vraiment le roi des cieux! 

Harmonisation de Gevaert. 

Le petit Jésus disait le Rosaire, 
Penché sur le coeur de sa tendre mère: 
C 'es t lui qui fit le Pater, 
Le divin "Pater Noster ", 
E t sa voix bénie 
Saluant Marie 
Disai t : " A v e M a r i a " 
E t puis "Gloria ". 
11 faut donc chaque jour 
Imiter ce Dieu d'amour. 

Allons, ma pauvre âme. 
Que l 'amour t'enflamme 
E t ne pleure plus! 
Marie est ta mère 
Et ton nouveau frère 
S'appelle Jésus! 

Les choeurs angéliques ont chanté Noël . 
Mêlons nos cantiques aux accents du ciel! 

Noël , Noël, 
Chantons tous Noël! 

Les Voisins 

Voisin, d où venait ce grand bruit 
Qui m a réveillé cet te nuit 
E t tous ceux de mon voisinage ? 
Vraiment, j ' é ta i s bien en courroux 
D entendre par tout le vi l lage; 
Sus, sus. bergers, réveillez-vous! 

(4 voix) 

VIEUX NOEL BERRICHON 
Harmonisation de Gevaert 

-Quoi donc, voisin, ne sais-tu pas 
Qu 'un Dieu vient de naître ici-bas, 
Qu' i l est logé dans une étable ? 
Il n'a ni langes ni drapeaux; 
Dans cet état si misérable 
On ne peut voir rien de plus beau. 

-Je vais donc faire de mon mieux 
Pour le recevoir en ces lieux 
E t Joseph avecque Marie . 
Quand ils seront tous trois chez moi 
M a maison sera plus jolie 
Que le palais du plus grand roi! 

— 33 — 



Voici la Saint-Jean (4 voix et 1 Soprano Solo) 

Harmonisation de Paul Berthier (inédit) 

Voici la S a i n t - J e a n , la grande journée, —Qu'apportera-t-i l à sa bien-aimée ? 
Où les amoureux vont à l 'assemblée. 

— Il m'apportera ceinture dorée 

— L e mien n 'y est pas. j ' e n suis assurée . All iance d 'or et sa foi jurée . 

Il est à Pa r i s chercher ma l ivrée. E t p u i s l e b o u 9 u e t d e 'a fiancée! 
—Marchons , joli cœur, la lune estlevée. 

—Marchons, jol i cœur, la lune est levée. 

Ce t t e jolie chanson est censée reproduire un dialogue entre deux jeunes filles qui se rendent 
à la ronde des feux de la Sa in t - Jean , après le coucher du soleil. L 'une des deux sait que son fiancé 
ne sera pas à l 'assemblée, car il est parti à Par i s pour acheter sa parure de mariée. 

Voici la Noël (4 voix et un Soprano Solo) 

Harmonisation de Paul Berthier. 

Voici la Noël, le temps des veillées 

Où les amoureux vont à l 'assemblée; 

V a , mon ami, va , la lune se lève, 

V a , mon ami, va , la lune s e n v a ! 

L e texte est une des var iantes de la chanson précédente. 

Do, do, Fenfant do (4 voix et Soprano Solo) 

VIEILLE CHANSON DES MAMANS FRANÇAISES 

Harmonisation de Georges Renard. 

L a paupière demi-close, 
A l 'ombre des blancs rideaux 
C o m m e un oiseau qui se pose, 
L 'enfant dort dans son berceau 
Son bon ange qui le veille 
L e berce pour l 'apaiser 
E t tout bas à son oreille 
L u i chante dans un baiser; 
D o , do, l'enfant do, 
L 'enfant dormira bienôt ! 

Mon père 

— M o n père m 'a mariée! 

—J ' en t ends la perdrix dans le b lé . . . 

— A un vi lain, il m a donnée. 

Entends- tu . Pierrot , oh! 

— J entends la caille 

P a r m i la paille. 
J ' e n t e n d s la perdrix dans le blé. 

—11 n a ni maille, ni denier : 

R i e n qu 'un bâton de vert pommier! 

Entends- tu , Pierrot , oh! 

— l 'entends la caille 

Pa rmi la pail le 

J ' e n t e n d s la perdrix dans le blé. 

m'a mariée u « > « ) 

CHANSON POPULAIRE FRANÇAISE 

hlarmonisation de Carlo Boiler 

— R i e n qu 'un bâton de vert pommier 

A v e c quoi m'en bat les côtés, 

Entends-tu. Pierrot, oh! 

—J 'en tends la caille 
Parmi la paille. 
J entends la perdrix dans le blé. 

— S i vous m'bat tez. j e m'en irai 

Je m e n irai au bois jouer, 

Entends- tu , Pierrot , 

Hou, hou. hou. . . 

—J 'en tends la caille 

Parmi la paille. 
J ' en t ends la perdrix dans le blé. 
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Le Sire de Framboisy (unisson) 

VIEILLE CHANSON DU PEUPLE DE FRANCE 

C'étai t l'histoire du sire de Framboisy. 

E t youp, et youp. et tra la la la! 
Avait pris femme: la plus jeune du pays. 
La prit trop jeune; bientôt s'en repentit. 

Part i t en guerre afin qu'elle mûrît. 
Revint de guerre après cinq ans et demi. 
App'la la bell ' trois jours et quatre nuits 
Un grand silence—hélas!—lui répondit. 
Le pauvre Sire a couru tout Paris . 
Trouva la bell ' dans un bal, à Clichy, 

—"Corblcu. princesse, que faites-vous ici ?" 
— "Voyez, j e danse avecque mes amis."' 

Dans son caross l 'emmène à Framboisy 
Il l'empoisonne avec du vert-dc-gris 
E t sur sa fosse, il sema du persil. 
E t youp, et youp, et tra lala la! 

Non, je ne veux tfépouser, limaçon u ™<o 

CHANSON POPULAIRE DE POLOGNE 

Harmonisation de Pierre Carraz. 

—Non, j e ne veux t épouser, limaçon, 
Car on dit ainsi de toi, Cathon-
Le matin, tu rêves. 
Seule ne te lèves 
Tes valets font trêve 
E t tes vaches crèvent : 
Non, non, non. non 1 

— T u t 'en es laissé conter, mon chéri. 
E t ce sont tout des cancans, pardi ! 
Dès que l'aube brille. 
Leste j e m'habille : 
Fil le est à l'ouvrage, 
Vache au pâturage: 
Oui, oui, oui, oui ! 

— E t si tu doutais encor. mon garçon, 
A ma j ambe at tache un carillon; 
Suis-je à ma toilette ? 
Sonne la clochette. 
Suis-je à mon ouvrage 1  

Le grelot fait rage: 
Dinn. dinn. ding, dong! 

Ne pleure pas, Jeannette u poix) 

-Ne pleure pas, J e a n n e t t e , 
T r a la la la la la la la! 
Ne pleure pas Jeanne t t e , 
Nous te marierons (bis) 

VIEILLE CHANSON FRANÇAISE 

Harmonisation de Mare de Ranse. 

J e veux mon ami Pierre, 
Celui qu'est en prison. 

- T u n'auras pas ton Pierre: 
Nous le pandouilierons! 

Avec le fils d'un prince 
Ou celui d'un baron. 

— le ne veux pas d'un prince, 
Encor moins d'un baron, 

— S i vous pandouillez Pierre, 
Pandouillez moi-z-avec. 
E t l'on pandouilla Pierre 
E t sa J eanne t t e avec. 
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Trois jeun tambours u 
Harmonisation de Marc de Ranse. 

Bramm plam, plam, ra ta plam, plam, p!am. . . 
Trois jeunes tambours s'en revenaient de guerre 
Le plus jeune a dans sa bouche une rose. 
La fille du roi était à sa fenêtre. 

—Joli tambour, donnez-moi votre rose! 
—Fille du roi, donnez-moi votre cœur! 
—Joli tambour, d'mandcz-le z'à mon père. 
—Sire le roi, donnez-moi votre fille. 
—Joli tambour, tu n'es pas assez riche. 
—Dans mon pays, y'en a de plus jolies! 

Bramm, plam plam, ra ta plam plam plam, 
Ra pa ta plam plam plam ! 

L'histoire du jeune soldat (4 voix) 

Sont trois jeunes garçons. 
Tous trois allant en guerre, 
Tous trois en regrettant bien leurs promises. 

Le plus jeune des trois 
Regrettait bien la sienne 
Et il a bien raison: 
C'est la plus belle fille 
Qu'il y ait aux environs. 

Ci, le galant s'en va 
Trouver son capitaine; 

— "Bonjour mon capitaine, 
Donnez-moi mon congé." 

L'capitaine lui répond: 
—"Prends ta feuille de route 
Ton joli passeport, 
Va-t'en revoir ta mie." 

Ci, le galant s'en va 
Au château de son père: 

—"Bonjour mon père et mes parents, 
E t Céline que j 'a ime tant !" 

Harmonisation de Vincent d'Indy. 

Son père lui répond: 
"Mais ta Céline est morte, 
Est morte et enterrée, 
Au jardin de son père, 
Couverte de lauriers." 

Ci, 'e galant s'en va 
Pleurer dessus la tombe 
En lui disant: "Céline, 
Céline, parle-moi, 
Mon cœur se désespère 
De jamais plus te voir " 

— " M a bouche est pleine de terre 
La tienne est pleine d'amour. 
Va-t'en dans ton service 
Tu y finiras tes jours, 
11 garde l'espérance 
De te revoir un jour." 

Ci le galant s'en va 
Trouver son capitaine: 

-"Bonjour, mon capitaine, 
Me voici de retour, 
Ma Céline, elle est morte: 
J e servirai toujours." 

La vache égarée u voix.) 

VIEILLE CHANSON DU HAINAUT 
Harmonisation de Cevaerl. 

C'est l'histoire touchante d'une jeune bergère qui a donné sa foi au jeune fils du Roi. Mais 

le jeune homme n'est pas revenu de guerre et la bergère est morte, fidèle à sa foi. 
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A la claire fontaine 
VIEILLE CHANSON DU CANADA FRANÇAIS 

Harmonisation de M. Frédéric PELLETIER, c r i t i q u e m u s i c a l , p r o ­
fesseur a u Conserva to i re de M o n t r é a l , cor respondant d u M i n i s t è r e des 
Beaux A r t s de Par is . 

A la claire fontaine 
Allant m'y promener 
J 'ai trouvé l'eau si belle 
Que je m'y suis baigné: 

Lui: Y'a longtemps que je t 'aime 
Jamais, je ne t 'oublirai! 

La conversion de Marie^Madeleine (4 voix) 

Marthe, aux pieds de Jésus, Marthe priait: 
—Ah! Jésus, mon doux Jésus, mon Rédempteur, 

Jamais j 'na i pu convertir ma chère sœur! 

—Allez, Marthe, allez-y et dites-lui 
Qu'à l'église il y aura trois jeunes garçons 
Pour entendre les sermons qui s'y feront. 

Madeleine répondit: Oui, j ' i rai bien, 
Je mettrai mes belles parures, mes beaux diamants 
Et aussi mes belles coiffures, assurément! 

Lorsque Madeleine entra, Jésus prêcha; 
Sur la vanité du monde il a prêché 
Et le cœur de Madeleine il a touché. 

A l'ombre d'un grand chêne, 
Je me suis reposé 
Sur la plus haute branche 
Le rossignol chantait. 

J 'a i perdu ma maîtresse 
Sans l'avoir mérité 
Pour un bouquet de rose 
Que j lui ai refusé 

Toi qui as le cœur gai 
Tu as le cœur à rire, 
Moi, je l'ai à pleurer. 

Chante, rossignol, chante J e voudrais que la rose 
Fût encore au rosier. 
Que ma tendre maîtresse 
Fût dans mes amitiés. 

VIEILLE CHANSON NIVERNAISE 
Harmonisation d'Achille Philip. 

{4 voix) 

VIEIL AIR BRETON 
Paroles adaptées par Théodore Botrel. 

Harmonisation de Paul Berthier. (inédit) 

Guêtres aux pieds, "penbas" en main, 
Où donc vas-tu si bon matin ? 
Où donc vas-tu, bon corentin ? 

Tcus nos gars ont pris rendez-vous 
Ti hou! 

Pour aller à la chasse aux loups 
Ti hou, hou! 
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65 Les danseurs noyés (4 voix et plusieurs solistes) 

VIEILLE CHANSON NIVERNAISE 

Harmonisation d'Achille Philip. 

Au pont du Nord, 
J o l i cœur de rose, (bis) 

Un bal y est donné, 
J o l i cœur de rosier (bis) 

Adèle demande 
J o l i cœur de rose (bis) 

A sa mèr ' d'y aller 
J o l i cœur de rosier (bis) 

M a fille, ma fille, 
J o l i cœur de rose, (bis) 

T u n'iras pas danser 
J o l i cœur de rosier (bis) 

M a sœur, ma sœur. 
Jo l i cœur de rose (bis) 
Nous irons voir danser 
Jo l i cœur de rosier (bis) 

Elle fait tiois tours 
Jo l i cœur de rose (bis) 

E t la voilà tombé' 
J o l i cœur de rosier (bis) 

Mon frère, mon frère, 
Jo l i cœur de rose (bis) 
Ne me laisse pas noyer 
Jo l i cœur de rosier (bis) 

Voilà le sort 
Jo l i cœur de rose (bis) 

Des enfants obstinés, 
Jo l i cœur de rosier (bis). 
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B N Q 

C 000 155 332 

Ils voyagent en Autobus I 
Pendan t sa tournée au Canada et aux Etats-Unis, le 

groupe de jeunes F rança i s appelé "La Manécanterie 

des Petits Chanteurs à la Croix de Bois" voyagera en 

autobus . Très judicieusement , ils ont choisi l 'autobus 

(n comme étant le moyen de t ransport le plus com-

_<> mode et le p lus rat ionnel . 

Routes pit toresques, confort luxueux, absence com­

plète de toute fatigue — voilà autant d 'avantages qui 

s ' imposent à l 'attention de tous ceux qui voyagent en 

groupe. Et, puisque l 'économie est de mode, n'ou­

blions pas que l 'autobus coûte moins cher que tout 

au t re mode de t ransport et vous conduit directement 

à votre dest ination. 

P o u r les directeurs de pèlerinages, les excursions 

d 'amis ou les personnes qui se rendent à quelque 

événement sportif d a n s une ville éloignée, l 'autobus 

est le moyen de t ransport logique. 

On se renseigne à notre Bureau de Location, dont le 

personnel s 'empressera d 'expliquer les méri tes et le 

caractère économique de ce mode de transport bien 

moderne . 

La Cie de Transport Provinciale 
1227 

Phillips Square 
M O N T R E A L 

PLareau 

7141 
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